
FEUILLE DE ROUTE POUR LE MANDAT 2020-2026 
À VANESSA GHIATI, ADJOINTE À L’ÉDUCATION 

Parce que nous sommes convaincu·es que c’est l’éducation qui forme les jeunes 

générations à la rencontre de l’autre, à la découverte du monde et finalement à 

l’émancipation, Malakoff s’est toujours investie dans des politiques éducatives 

ambitieuses, denses et aptes à renforcer notre mixité sociale. Celles-ci réclament des 

élu·es toujours plus de volontarisme, face au manque d’engagement de l’Etat et du 

Département. 

Cette ambition, il s’agit de la faire vivre et progresser dans les projets que nous mettrons 

en place à tous les niveaux, de la petite enfance à l’ensemble de nos activités péri et 

extrascolaires. 

L’accueil de la petite enfance est traditionnellement un domaine d’excellence pour la ville, 

qui propose une offre publique conséquente avec des équipements en régie directe. Dans 

cette nouvelle mandature, il faudra adapter notre offre à l’évolution démographique de la 

ville, mais aussi à celle des modes de vie des usager·es. Nous favoriserons les initiatives 

publiques présentant l’offre de petite enfance à Malakoff, les métiers et les acteur·rices 

intervenant dans ce domaine afin d’améliorer pour les jeunes parents leur connaissance 

des modes de garde et des dispositifs d’aide à la parentalité. Le renforcement de notre 

offre multi-accueil participe du même mouvement : renforcer notre offre publique d’accueil 

en intégrant les besoins nouveaux qui apparaissent dans ce secteur et l’évolution des 

pratique des professionnel.le.s. Il s’agira aussi de créer un pôle petite enfance à la Cité 

des Poètes, de reconstruire la crèche Wilson et de rénover la crèche PVC. 

Nous poursuivrons un travail étroit avec la direction de la culture pour proposer une offre 

adaptée au jeune public, et travaillerons au renforcement de l’offre sportive pour les tout-

petits. L’éducation au numérique est également un enjeu fort, qui transcende toutes les 

classes d’âge. 

Dans le prolongement de l’engagement municipal pour une « ville amie des enfants » 

(label UNICEF, 2007), nous imaginerons les moyens de les associer aux grandes 

concertations urbaines. 

L’accompagnement à la parentalité est également un axe de travail important, qui suppose 

de créer ou de renforcer des propositions innovantes qui facilitent ces temps si particuliers 

pour nos concitoyen·nes, en transversalité avec les secteurs des jeunesses et de la vie de 

quartier. 

La réussite scolaire de tous les jeunes Malakoffiot·es suppose un fort engagement de la 

ville : aide financière conséquente aux écoles pour alléger le coût scolaire pour les familles 



et activités périscolaires gratuites dans le cadre de la semaine de 4,5 jours. La construction 

de l’offre pédagogique municipale doit inclure l’ensemble des acteurs de l’Education (de 

la petite enfance aux jeunesses), réunis dans le Conseil éducatif local, qui puisse mettre 

à jour notre PEDT : il est ainsi souhaitable de favoriser l’éducation à la culture scientifique, 

la citoyenneté et le développement durable. La poursuite de liens partenariaux étroits avec 

le monde associatif est un objectif de long terme. La création d’une ludothèque est un 

engagement fort de la municipalité pour donner de nouveaux outils aux éducateur·rices et 

garantir le droit au loisir des enfants. La restauration scolaire mérite un investissement 

soutenu : la municipalité prendra des engagements forts en faveur de l’augmentation 

continue de la part de bio et de repas végétariens proposés aux enfants. La lutte contre le 

gaspillage alimentaire sera soutenue. Les personnels seront évidemment accompagnés 

dans cet effort de long terme. 

L’investissement budgétaire de la ville en faveur des écoles se poursuivra tout au long de 

la mandature, afin de garantir la qualité d’accueil des enfants et sur la base d’une 

prospective fine de la démographie scolaire, avec la poursuite de la modernisation de nos 

équipements. Nous porterons une vigilance particulière à leur empreinte écologique et à 

l’évolution des besoins éducatifs. Un plan de réalisation de « cours-oasis » devra être 

déployé, qui favorisera la végétalisation des espaces et les usages mixtes et non genrés. 

Nous impulserons une réflexion sur l’évolution de l’offre à destination des adolescent.es, 

en nous appuyant sur la structure – le « club ado » - existante et en donnant une meilleure 

lisibilité aux acteur·rices dans ce domaine. 

Enfin, nous souhaitons maintenir une offre de séjours à destination des publics jeunes et 

ados, en renforçant encore l’attractivité de nos centres de vacances municipaux. 


